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naire, son lit à travers un massif rocheux extrêmement dur et

résistant. Nous franchissons ainsi, intéressés au plus haut point

par les démonstrations de l'éminent professeur, les différentes

terrasses quaternaires de l'Orne, dans lesquelles on retrouve les

vestiges de la faune de cette époque, notamment celle qui est

contemporaine de l'Elephas primigenius, associés aux instruments

dits chelléens, dont les hommes faisaient alors usage. Une fouille

pratiquée dans une des terrasses, en présence des excursionnistes,
a procuré un certain nombre de silex taillés, parmi lesquels quel-

ques-uns de forme amygdaloïde W.

L'excursion s'est ainsi continuée en suivant les bords de

l'Orne jusqu'à la station de Feuguerolles-Saint-André, d'où le

chemin de fer nous a ramenés à Caen.

SÉANCEGÉNÉRALE

A cinq heures, les membres des deux Sociétés Linnéenne de

Normandie et Normande d'Etudes préhistoriques, se réunissaient à

l'Université et à cinq heures un quart, la séance était ouverte

sous la présidence de M. L. Brasil.

Signalons parmi la nombreuse assistance les noms suivants :

MmcTernisien, MM. Albinet, A. Bigot, Ch. Boniface, L. Cor-

bière, professeur au Lycée de Cherbourg, L. Coutil, L. Deglatigny,

Delavigne, A. Desloges, G. Dollfus, ancien président de la Société

géologique de France, R. Fortin, C. Fouquet, Dr Hommey,

Lignier, professeur à la Faculté des sciences, Victor Quesné et

G. Rouxel.

Sont excusés : MM. P. Chédeville, H. Gadeau de Kerville, le

commandant Jouan, A. Montier, L. Quenouille et G. Poulain.

M. BIGOTrésume les observations qui ont été faites au cours

de l'excursion de cette après-midi, sur les terrasses de l'Orne, à

Feuguerolles.
Le même membre fait une très instructive communication

sur le régime hydrologique de la région du Cinglais, que la Société

linnéenne doit parcourir le lendemain. Il expose que cette région
est constituée par un substratum de terrains primaires qui forment

une vaste surface inclinée et imperméable, laquelle est surmontée

(1)Unenotesurcesterrassesestpubliéedansle Bull.Soc.desAmisdesSe.nat.
deRouen,38eannée,1903,2esem.: Notespourservirà l'histoirephysiquedelavalléede
l'Orne,1.LesanciennesterrassesdeFeuguerolles,16p., 2pi.
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par un plateau de formation jurassique, perméable, et détermine

ainsi le périmètre du bassin d'alimentation des rivières qui des-

cendent de ce plateau.
M. A. DESLOGESfait passer sous nos yeux un lot de silex

taillés de différentes époques, qu'il a recueillis dans les environs

de Rugles.
M. G. ROUXELexpose sur le bureau des silex taillés qu'il a

recueillis à la station du Becquet, à Tourlaville, près Cherbourg.
M. L. CODTILsignale la découverte, récemment faite à Lou-

viers, dans les alluvions quaternaires, d'une défense à'Elepbas

primigenius, mesurant im6o de longueur et qui a été acquise par
la ville pour être déposée au musée municipal.

Le même membre dit que l'on a trouvé à la briqueterie des

Andelys, un crâne de chat quaternaire. Ce crâne a été soumis à

l'examen de M. Marcellin Boule, qui l'a attribué à un lynx. Cette

pièce fait maintenant partie des collections du Muséum.

M. Coutil ajoute que deux ou trois crânes de marmotte ont

été trouvés à la même briqueterie.
M. R. FORÏIXsignale la découverte, à Aliza}'. dans les limons

des versants, des débris de marmottes, appartenant à seize indi-

vidus et, dans les graviers quaternaires, celle d'un crâne de

Rhinocéros tichorhimis, mesurant om72 depuis l'extrémité des os

nasaux jusqu'au niveau postérieur des condyles occipitaux.
M. LIGNIERcommunique une lettre de M. Chevalier, mem-

bre de la Société linnéenne de Normandie, explorateur, qui est

parvenu à la limite du bassin du Chari, au centre de l'Afrique.
M. le Président se fait l'interprète de la Société linnéenne

pour remercier Al. Lignier de bien vouloir donner communication

des intéressantes observations transmises par M. Chevalier, et

forme des voeux pour la bonne continuation du grand voyage

entrepris par un des Linnéens.

M. R. FORTIXdépose sur le bureau quelques brochures qu'il
a récemment publiées et qu'il offre à la Société linnéenne et à la

Société normande d'Etudes préhistoriques.
Avant que la séance ne soit levée, M. Bigot propose à

l'assemblée l'adoption du voeu suivant : « La Société normande

d'Etudes préhistoriques et la Société linnéenne de Normandie,

réunies en séance commune, à Caen, le 7 juin 1903, après une

visite au Tumuhis de Fontenay-h-Marmion, considérant l'intérêt

que présente ce tumulus, le dernier qui reste de ceux qui exis-


